
à l',norable ministre lui-même qu'il devait était surpris, qu'après ce qu'il lui avait dit,
se rendre compte exactement de la position (le le voir se iméler encore (le la vente des
et des droits du gouvernement fédéral dans spiritueux.
ce territoire, et dire si ce n'est pas le gon- Bulyea répondit qu'il agissait strictement
veriieiient local qui a juridietion sur ces cie vertu d'une -utorisation et et vertu d'us-
territoires, comme je suis porté à le croire. trctions formelles reeues des autorités lé-
Au lieu de cela, nous constatons que le dé- Le major se fâcha, et, comme
partement de l'Intérieur ici à Ottawa com- le dimanche, il commnça à se taire
mnee à exercer les fonctions du gouverne- rt et Bulyea s'en alla.
itent local des Territoires, et 'M. Smart Walsl. après lavoir in'o'né qu'il n'avait
vivit (le tgi'<ier au juge Richiar'dso i a~rîule juridictéion, lui dit qu'il verrait tous
de. nie pas recevoir (le i'oeconienditiois les inssésret letur dirait que toit le
pour' permihs venant lu goti verne iinîî des mnde a vait le dJioit (le tire l' 'Uiniilee

eLe résultat mae cette affaire. fe détail les halgré Btlyea, et
C ,t (tute cer'tainlés furent au ce dernie n'avait nce cui omoen 'appli-

,et dans lune d'elles ''laovooirfble ru u sa
inistre de l'intérier lit une déclaration, Et plus uird, dans ce 'apport o nous <lit
urlaquelle je ne puis pas le féliciter en sa -olllllltl le~ major a ae<coi'dé des permnis à

(.alité d'avocat, parce que si un hommne ft qui il li a l d'en accorder, et comment il
Prnais emis au pied du in ce fut ien lui, nd a refusé à qui il e voulu, et le résultat a
et il toire elISS( utar deae les iirises etd qu'après peu ie tempsa il Bu lynea,ê unec'erq le cetainécorres Tersitores d qu tle conftsion nlaits ausoI, mue cette ville
Nord-Ouest, e est retou'née u 1 ancien mode, c'est-à-dire, au

Au m itrs de n mission, M. Buly a la ren- in atlue absolu <le a 'estricios. nous de-

(sut aule ajoe neapis qui étet flctr enl sacoimment le maoM.codédspri

ult.éle d'aoat, parse quei unt hlomme fût- Mui ile luaPourquoi, alors, Bulyce n'a-t-
jnais mi tu et il ufi bien il pas appliqué la loi "Il a tenté le la
la rr'î. le Pr oseil en Vertu duquel il tenait eLtre nfu vigour. Mais oade était le seul
sA ciotiiiiatio et son mstoité. et dans leuel avocat, et Wilde str ia t voulu l Vi uêter son
f aient aussi indiqués les réglements <lui conours, et lorsqit'un autre avocat s'est
a1vaient été adoptés et qu'il était 'argé (le présenté. il ai eu peur de Wade. et n'a pas
faire observer. Le major Walsh qui était voulu prendre de procédures, tandis que les
le premier olticier du départetent <le l'Inté- magistrats craignaient Walsh. Ainsi, le
riur au Yukon, ridieulisa l'idée de sa nomi- propre repir'ésenitaint le la seule autorité cons-
nation. et prétendit que tout cela ne valait tituée en ces5 matières, M. Bulyea, a été gêné
loin. M. Iulyea lui lit alors voir l'acte du1 par les fonctionnaires du ministère de l'In-
'icrtitoire du Nord-Ouest en vertu duquel le térieur, les magistrats, craignant le procu-
hett t-gouverneur des Territoires a seul reur général. n'ont pu remplir leurs fone-
le droit d'accorder des permis et de régler tions, et tout le rouage de la procédure a
toutes les questions se rapportant à la vente été arrêté par un officier du gouvernement
les spiritueux ; il lui fit remarquer de plus fédéral.

(lue l'acte dtu parlement du Canada, en vertu On commet eceore ces mêmes bévues, M.
duu(ltel il tenait sa nomination, ne pouvait l'Orateur ; une semblable incompétence, dé-
tre aniulé par un arrété du Conseil ou des montrée par ce que j'ai lu à la Chambre, se
sru'tctions venant du gouvernement ('Ot- voit eicore là.

1awa. M. Bulyea continua son voyage vers Je crois avoir établi, en ce qui eoncerine le
le yukon et atteignit Dawson. Les pre- minîistère (le l'intérieur, en tout cas, ce quelu1ires dilficultés colminencèrent lors de la j'ai <lit à la dernière session, ou il y a une
re('eptioni d'une lettre dtu major Walsl adres- couple de sessions-observation qui a jeté
sée à M. Constantine, l'inspecteur de la po- tant de trouble dans l'âme du ministre <le
lie à eheval à Dawson. Plus tard, M. Cons- l'litérieur-savoir. que cette administration
tantine se retira du conseil et, sur la de- n'a pas l'instinct (lu gouvernement.
nialide le M. Bulyea, il lui remit une copie Je reviendrai à la carte. Lorsque j'expo-
d(e la lettre qu'il avait reçue, laquelle fut lue sais la bévue colossale que l'on a commise en
par ce dernier dans la Chambre. Le major indiquant, sur une carte publiée par le mi-
Watlsh écrivait à son subalterne pour 1" nistère de l'Intérieur. la frontière du Yukon
iutettre en garde contre certains personnages conformément aux prétentions des Amérî-ctnvoyés au Yukon par le gouvernement des cains, le ministre des Travaux publics (M.
Territoires du Nord-Ouest pour accorder des Tarte) a demandé à voir cette carte. Elle
lietees pour la vente des spiritueux en gros lui a été envoyée, et, comme s'il eût triom-
et pour régulariser le tarif ; que M. Bulyea plié, il a signalé cette note insérée à la fin
semblait être un parfait gentilhomme mais "La question <le la frontière entre le Ca-
D'avait pas d'affaires . Dawsou. M. Bulyea nada et l'Alaska n'est pas encore résolue.
lit remarquer qu'une telle lettre de la ;art Sur la carte. la ligne frontière est indiquée
de son supérieur plaçait M. Constantine comme réclamée par les Etats-Unis. " Mais
dans une position très difficile. tous ceux lui jetteront un coup d'oeil sur

Le lendemain ils se rencontrèrent de nou- cette note verront qu'elle est imprimée en
vvatu, et le najor paraissait être <le très caractères différents de ceux de la ligne
mauvaise humeur. Il dit à Bulyea qu'il qui la précède immédiatement. L'nimpres-
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